
Oeuvrer pour que les
populations rurales pauvres
se libèrent de la pauvreté

COUP D’ŒIL
SUR LE FIDA



Le Fonds international de développement agricole (FIDA) a pour but d’aider
les populations rurales pauvres à améliorer leur sécurité alimentaire et
nutritionnelle, accroître leurs revenus et renforcer leur capacité de résistance.
Le FIDA défend également la cause des femmes et des hommes ruraux
pauvres. Grâce à son orientation multilatérale, il offre une plateforme
mondiale solide pour débattre des questions de politique rurale et mieux faire
comprendre combien l’investissement en faveur de l’agriculture et du
développement rural est important pour réduire la pauvreté et améliorer 
la sécurité alimentaire mondiale.

Les régions où il mène ses activités1

•  Afrique subsaharienne: 42 pays avec 115 programmes et projets en cours 
•  Asie et Pacifique: 19 pays avec 59 programmes et projets en cours 
•  Amérique latine et Caraïbes: 19 pays avec 31 programmes et projets 

en cours 
•  Proche-Orient, Afrique du Nord, Asie centrale et Europe orientale: 

14 pays et 1 territoire avec 35 programmes et projets en cours

Sa manière de travailler 
Les partenariats jouent un rôle central dans toutes les activités du FIDA. Le
Fonds est en fait un partenariat unique entre les membres de l’Organisation
des pays exportateurs de pétrole (OPEP), d’autres pays en développement et
des pays membres de l’Organisation de coopération et de développement
économiques (OCDE). Le FIDA collabore avec les gouvernements des pays en
développement, les organisations de ruraux pauvres, les organisations non
gouvernementales et le secteur privé pour concevoir des programmes et
projets novateurs répondant aux priorités nationales en matière d’agriculture
et de développement rural. Il travaille également en étroite collaboration avec
d’autres institutions financières multilatérales, donateurs bilatéraux et
organismes des Nations Unies, en particulier les institutions apparentées qui
ont leur siège à Rome – l’Organisation des Nations Unies pour l’alimentation
et l’agriculture et le Programme alimentaire mondial. Parmi ses partenaires
figurent aussi des centres internationaux de recherche agricole, des instituts de
recherche sur les politiques et des universités. Il a également élargi sa stratégie
de partenariat en vue de mobiliser le secteur privé pour assurer des services de
production, de transformation et de commercialisation agricoles ainsi que 
des services financiers au secteur de l’agriculture familiale. En 2011, le FIDA a
revu sa stratégie à l’égard du secteur privé afin de renforcer son engagement
envers celui-ci.

1 Au 31 décembre 2011.

L’objectif du FIDA



Principales réalisations
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Production et productivité agricoles
Nombre des projets appuyés par le FIDA ont pour objectif prioritaire d’aider
les paysans à accroître la production et la productivité agricoles. Des
améliorations à long terme dans ces domaines ne peuvent être obtenues
qu’en gérant les terres, l’eau et les ressources naturelles de manière durable.
Le FIDA s’emploie également à développer des marchés de biens et services
environnementaux. 

Quelques-uns des résultats enregistrés en 2011: 
•  4,5 millions de personnes ont été formées à l’utilisation de pratiques 

et de technologies agricoles améliorées  
•  5,5 millions d’hectares de terres en régime de propriété collective sont

mieux gérés 
•  18 000 kilomètres de routes ont été construits ou remis en état
•  13 000 groupes de commercialisation ont été constitués ou consolidés 
•  716 000 personnes ont été formées aux affaires et à l’entrepreneuriat 
•  2,1 millions de personnes ont été formées à la gestion communautaire

Finance rurale
Dans le monde, 1,4 milliard de personnes sont très pauvres, et la plupart
vivent dans des conditions de précarité, sans être sûres d’avoir un revenu, un
logement ou de la nourriture. La possibilité d’épargner ou d’emprunter de
petites sommes peut changer considérablement leur vie. Le FIDA est l’un des
principaux organismes mondiaux de prêt pour la réalisation de projets de
finance rurale visant à atténuer la pauvreté. Le Fonds favorise l’accès à un
large éventail de services financiers, notamment l’épargne et l’assurance, afin
de répondre aux divers besoins des populations rurales pauvres.  

En 2011, le FIDA a formellement élargi son partenariat avec la plateforme
d’information sur la microfinance MIX (Microfinance Information



exchange), qui permet aux institutions de microfinance du monde entier 
de rendre compte de leurs performances financières et sociales. Le FIDA
accorde en outre son appui à de nombreuses institutions financières
décentralisées. Celles-ci se sont révélées efficaces pour fournir des services
financiers dans les régions rurales reculées. 

Quelques-uns des résultats des projets en cours:
•  30 millions de personnes empruntent auprès d’institutions de

microfinancement appuyées par le FIDA 
•  montant moyen des prêts: 200 USD 
•  15 millions d’épargnants volontaires 
•  montant moyen des épargnes: 127 USD 
•  les femmes ont représenté 83% (soit 24 millions de personnes) des

emprunteurs actifs faisant appel aux institutions de microfinancement
appuyées par le FIDA 

Les femmes et les peuples autochtones au centre 
des préoccupations
Les femmes sont des actrices importantes du secteur agricole mais elles
disposent cependant d’un accès plus restreint que les hommes aux biens, aux
services et aux marchés. En outre, les femmes rurales pauvres accomplissent
des tâches essentielles comme ramasser le bois de feu, aller chercher l’eau,
faire la lessive et s’occuper des enfants. C’est également souvent à elles qu’il
incombe de faire les travaux agricoles et de gagner de l’argent. Ainsi, il est
fréquent qu’elles travaillent 16 heures par jour, soit beaucoup plus que les
hommes. Dans de nombreuses sociétés rurales, les droits fonciers des femmes
sont souvent précaires, voire totalement inexistants, d’où des taux de pauvreté
plus élevés pour elles-mêmes et leur famille. Le FIDA est conscient qu’aucune
avancée notable sur la voie de la réduction de la pauvreté ne pourra être
accomplie à moins que des efforts plus importants ne soient consacrés à
l’autonomisation des femmes et à la promotion de l’égalité entre les sexes. 

Selon les estimations, les peuples autochtones représentent 5% de la
population mondiale, mais ils constituent 15% des personnes qui vivent
dans la pauvreté. Pour les atteindre, il faut adopter des stratégies adaptées
respectueuses de leurs valeurs et faisant fond sur leurs atouts. L’approche
ciblée et participative retenue par le FIDA en matière de développement rural
local et son expérience de l’autonomisation des populations et communautés
pauvres sont un avantage comparatif du Fonds quand il s’agit de travailler
aux côtés des peuples autochtones, même dans les zones rurales les plus
reculées.

En 2011: 
•  environ la moitié de tous les participants aux projets du FIDA étaient

des femmes 
•  plus de 60% des personnes formées aux affaires, à l’entrepreneuriat 

et à la gestion communautaire étaient des femmes
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•  le FIDA a été récompensé par le Centro de Culturas Indígenas del Perú
en reconnaissance de la contribution qu’il a apportée au développement
des peuples autochtones et à la protection de leurs droits 

Renforcer les institutions
Pour être durable, le développement ne peut pas être imposé de l’extérieur
mais doit venir du pays lui-même. Les programmes et les projets financés
par le FIDA sont adaptés spécialement pour renforcer et amplifier l’efficacité
des politiques nationales. Le FIDA collabore étroitement avec les ministères
de l’agriculture et des finances et les institutions apparentées afin que leur
soutien s’étende aux petits exploitants agricoles et que les dépenses
publiques en faveur de l’agriculture bénéficient aux plus pauvres. 

Le FIDA accroît également sa présence dans les pays afin de promouvoir
l’appropriation et la direction des opérations par les pays eux-mêmes, ainsi
que leur responsabilisation. Il œuvre au renforcement des capacités
nationales et locales (y compris celles des communautés rurales et des
organisations de la société civile) afin d’améliorer la conception, la gestion
et l’impact des stratégies et des programmes. 

Impact des investissements du FIDA 
Le Fonds a:

•  mobilisé près de 21 milliards d’USD pour des opérations de
cofinancement et de financement en faveur du développement rural
provenant de sources nationales, qui s’ajoutent à sa contribution –
environ 13,7 milliards d’USD – sous forme de prêts et de dons

•  appuyé 892 programmes et projets dans 116 pays et un territoire
•  donné les moyens à quelque 400 millions de personnes de produire

davantage de denrées vivrières, de mieux gérer leurs terres et leurs
autres ressources naturelles, d’acquérir de nouvelles compétences, 
de démarrer des petites activités économiques, de constituer des
organisations solides et de se faire entendre lorsque des décisions
ayant une incidence sur leur vie sont prises
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Qu’est-ce que le FIDA?   
Le FIDA est une institution financière internationale et un organisme

spécialisé des Nations Unies qui a pour mission d’éradiquer la pauvreté et

la faim dans les zones rurales des pays en développement. Il accorde des

prêts à faible taux d’intérêt et des dons aux pays en développement afin de

financer des programmes et projets novateurs de développement agricole et

rural. Le FIDA est l’une des quatre principales institutions multilatérales qui

œuvrent pour l’agriculture en Afrique. En 2011, c’est à l’Afrique

subsaharienne qu’a été destinée la plus grande partie des nouveaux

financements du FIDA. 

La décision de créer le FIDA a été prise en 1974 à la suite des graves

sécheresses et crises alimentaires qui avaient frappé l’Afrique et l’Asie au

cours des années précédentes. Lors de la Conférence mondiale de

l’alimentation, en 1974, les dirigeants mondiaux sont convenus qu’”un

fonds international... devrait être créé immédiatement pour financer des

projets de développement agricole”. 

Le FIDA compte au total 167 pays membres: des États membres 

de l’OPEP et de l’OCDE, des pays en développement et des pays à 

revenu intermédiaire. 

Le FIDA fait peser le point de vue des petits exploitants et des

entrepreneurs ruraux sur les délibérations internationales de politique

générale, et il renforce leurs capacités afin qu’ils puissent prendre part aux

processus d’élaboration des politiques qui les concernent et avoir une

influence à cet égard. 

Le siège du FIDA se trouve à Rome (Italie). 
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